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- BUREAUDB POSTE,

' MONTREAL, 23 mars 1868.

ARRIVEES ET DEPARTS DES MALLES

DFE MONTREAL.
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[1] Sae du Corducteur ouvert jusqu’à 8.00 AM
[2] do de do dn 9.45 am
[31 de do do 7.15 am et 2,49 PM
{+1} de do do 2.45 PM
Les lettres qu’on vourtra faire enregistrer de-

vrontôtre déposées un quart d’heure avant la
ermeture des Malles.
  

VINSaCHAMPAGNE
EAU-DE-VIE

T)\E PREMIER CHOIX A VENDRE PAR
Je soussigné.

50 caisses Champagne ‘‘ Lac d’or”;
pinte

20 « “ * chopine!
30 paniers“ Sillery sup. pinte
20“ 6e € chepine
30 caisses Eau-de-vie 1851
30 « “ 1856
50 “ 1857

Afin de disposer de tous les Vins ci-haut à l’oe
casion des Fêtes une réduction de DEUX
:IASTRES par douzaine sera fute sur l’ancien
rix.

— Aussi —

100 tonnes Melasse Muscavado
100 boucants Sucre Porto-Rico

Y. HUDON.
23 déc. F82, = DON.|

BEURRE.
BEURRE DUHAUT-CANADA

Premiere Qualite
EN TINETTES

A vendre chez

 

H, BENJAMIN, _
13 rue St.-Joseph.

7 mars 1863. juo—22

DEMANDE.
———

N DEMANDE UN FORGERON ET UN
, Apprenti-Forgeron,

S'adresser au No. 80,-Rue St.-Gabriel à
DORION, FRERE ET UIE.

 

9 avril. 31

 

AuxCultivateurs.
ISCUIT DÉ'GRAINE DE LIN, SOIGNEU-sement fabriqué et exempt de toute imputi16; hautetnent recommandable comme nourriturepour les animaux.

LYMANS, CLARE =r Ciz,,
-226 Rue St.-Pagl.

; Ï
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Ventepar Autorite deJnstice
CRAGNT® VENDUS SEPAREMENTSUR
> les enx,

MARDI,‘5 Mai prochain
--À ONZE heures A. M.

DRUX IMMEUBLESsi
v æhpeun 40 x 80 pieds avec à= a :

xbrique àdeux élages, sur Pan” des$ ne maison en :$ ‘vustes écuries, etc, sur l’autre lot. -

È Pour lès Londitions, s'adressera

b 18 avi,
Jd

AmeAAmeSeterateit

MORISON.
MARCHANDISES DE LONDRES, MAN-

CHESTER ET GLASGOW:

A BON MARCHE.
ROBES« PATRONS de ROBES;

produits des premières Fabriques de la
Grande-Bretagne et de France,

2000 ROBES Nouvelles, pour PAU.
TOMNE et PEEIVER de 30 a 50 pour
centan-dessous des prix réguliers.
ENTE EXTRAORDINAIREMENT BON
MARCHE DE ROBES DE SOIE DE.GouT!'!!!

Robes de £20 pour 10 Dollars
Robes de $24 pour 12 Dollars
Robes de %26 pour 18 Dollars
Robes de $28 pour 14 Dollars.
Robes de #30 pour 15 Dollars
Robes de $36 pour 18, Dollars

ANTEAUX !! MANTILLES ! ! ! MAN-
, TEAUX.—Les dernières nouveautés en

MANTEAUX,de Paris et de Londres, pour
Novembre, régues a temps pour cette vente.

GILETS ¢t MANTEAUX en dap noir
et brun, 5s, 7s 6d, 15s et 20s chaque.
Manteaux en Rep et en Drap Sa-

tarra, noir et brun, 10s, 15s, 203, 23s et 30s
chaque.

Riches Manteaux en Seal-Skin, 12s
fid, 15s, 20%, 258 ot 30s chaque ; velant 25s, 30s,
403, 50s et 60s chaque,

Riches MANTEAUX en ETOFFE à
raies veloutées diagonates, 20s, 3Us, 35s et 40s
chaque.

Bons Manteaux en drap Melton
mperméab'e, avec les nouvelles garnitures en
eutre écarlate à 15s, 17s 6d, 203 et 23s. Ces
manteaux surprennent tout le monde par leur

| bon marché et lenr élégance,
Bons Manteaux en Tweed imper-

méable, 8s 9d, 10+, 125 Gd, 15s ot 20s chaque ;
verdus ordinairement à 17s 6d, 203, 25s, 35s et

s.
100 Manteaux,façon de Paris et de Lon-

dres, à être vendus complètement à 10= 12s 6d.
155 et 20s chaque.

G ILETS
(OT  DEMOISELLES!!! — Plusieurs pleius|

tiroirs, & 2s 9d, 2s 134d, et 3s chaque.

ties. & Vid par garnitores,

734, 104d et 1s 3d.

EPARTEMENT DES VETEMENTS
POUR MESSIEURS ? ! !
MANTEAUX AMPLES dINVERNESS,

en TWEÆI{) Ecossais pure laine, ponr 25<, 27s

Dollars.

815 un habillement de $25!
«12 un habiliement de $20!
$10 un habillement de $16!
8 8 un habillement de $1£!

Draps noirs, double largeur, 2s.
6d, 35 et 3s 9 ; Valant euviron le double,

Trois Ballots de DRAPS FRANCAIS
DOUBLE LARGEUR, valant 12s bd à
155 la verge, an choix pour 7s 6-1
do pièces de DRAPS BRUNS dovbie

largeur, 2s 9d, 3s 3d. et 3s 9d la verge.

gear, de toutes couleurs, 2s fil, 3s 34 et 4s, géné-
radement vendus 5g et 7s 6-1 la verge.

Draps de Me ton imperméable, double
largeur, de toutes les nuances désirables pour
femmes et enfants ; ainsi qu’an lot considérable
de Melton, TWEEEDS Canadienset Ecossais pour
Messieary ;

Plusieurs Caisses de TWEEDS, double et sim-
ple largeur, pour enfauts, de 1s 34 à 25 Gdla
vetge, ;

100 Pièces de TWBEDS nouveau pour habil-
lements de $10! ;

100Pièces de TWEEDS nouveau pour habil-
lements de $12 ! ! ;

100 Pièces de T WEEDS nouveau pour babil-
ements de $1611!

JAMES MORISON ET Cik.

Montréal 31 octobre. aa—I2u.

 

Sous contrat uvec le Gouvernement du Cunada
pourle

Transport des Malles Canadien-
nes et Américaines

1862-3 ARRANGEMENT D'HIVER 1862-3
 

Glasgow et Liverpool.

13 BILLETS POUR RETOUR DONNES A
PRIX REDUITS..£3

A LIGNE DE LA MALLE DE CETTE
compaghie compte les vaisseaux ci-dessous

 

batig sur le Clyde et munis de deux engins à
vapeur :

Peruvian (nouveau), 2500 tonn.

donderry )

Et leur LIGNE de vapeurs pour GLASGOW

St.-George,.. . 1468 tonneaux....Cspt. Wylie

 

quitteront Portland les jours mentionnés ci-des
sous :—

MARCHANDISES SECHES
COMPAGNIE D’'ASSURANCE

NORTH BRITISH |
AND {

FONDEEEN 1809,

MERCANTILE.=%

MEDECINE.
SSSRSNAESAEA

Mme

SES

BIENFAITRICE PUBLIQUE.

FEMME DE REPUTATION UNIVERSELLE.

PREPARATIONS POUR LES

PARLEMENT PROVINCIAL.

ASSEMBLEE LEGISLATIVE
 

 

Quenece, 17 avril 1803.

Atatiero d'etiquette

L’ORATEUR donne lecture à la
chambre d'une lettre qui lni n été

Neo A. ALLEN,

CHEVEUX

Argent obienn sous de faux pretextes» -

L’How. M. RENAUD proposela lee-
ture de son bill à ce sujet el explique le

I but de sa mesure.
 L'Hon. M. 'TESSIER dit que si le

bill affectunt seulement les intérêts in-
dividuels, on pourruit le laisser passer,

, mais c’est effectivement un hill public

—

lemeut,

PRESIDENT,
 

YICE-I'RESIDENTS.

Si Grace LE Duc bE SUTHERLAND.

 

FONDS ACCUMULE........£2,122,828 &
REVENU ANNUEL.......... 422401 2 

 

les affaires de l’année 1862,

DEPARTEMENT DU FEU,

Les Premiums reçus durant l’an-
née 1862, après déduction faite
des renouvellements d'assurance

Incorporée par Charte Royale et netes du Par. :

!
Sa Grace LE DUC DE, KOXBURGHE, K. T.

LE Tres NonLE MARQUISD'ARERCORN, K.G Manque jamais de rendre aux CHEVEUX GRIS

Le Rapport lu à la cinquante-troisième assem. : VEUX, leur donne la nourriture naturelle requise,

i blée aunuelle de la Compagnie, qui eut lieu le 2 i €t produit la inême vitalité, lui communique le
de Mars dernier, montra le résultat suivant pour | même luxe que pendantla jeunesse, Il fait pous-

 

: verts à Londres et à Liver
i présentées.

LE RESTAURATEUR DES CHEVEUX, de

MADAME S. A. ALLEN,
jest propre aux vieilles personnes aussi bien
jawaux jeunee gens, ll donne de la fore: aux che
{ veux |rs empêche de tomber où de blanchir, et
{leur donne une belle apparence lastrée. Il ne

leur

ol COUTÆUR PRIMITIVE DE JEUNESSE.

2! Ce Restaurateur n’est pas du tout une ‘Feintu-
re, mais il agit directement à [a racine des Che-

ser de nombreux Cheveux sur les endroits chau-
| ves, n’exige pas une préparation préalable des
: Cheveux, et on peut facilement se l’appliquer
soi-même. Une bouteille sera ordinairement suf-
fisante pendant une année, attendu qu’apréz que

{les Cheveux auront élé restaurés, on pourra eu

Obtiennent un débit immense non-s=alen ent dans les Etats-Unis et en Ca-
nada, mais, pendant les quelques derntètes anndes. des Dépôts ont été ou-

-——

pot, afin de faire lice aux nombrenses demandes

IL eg essentiel de se servir, en même temps
que le RESTAURATEUR, du ZYLUBALSA-
MUM ou EAU de TOILETTE pour les CHK-
VEUX, de

MADAME 8S. A. ALLEN,
car cette dernière Eau a elle-mêrne la propriété
te réparer les Chaveux, ef ne manquejamais ds
leur donner de la vigueur et de la beauté, de les
rendre jolis el brillante, et de les faire toni dan-
la mêtne position qu’on veut leur domrer,;
Pour les 7

DAMES FT LES ENFANTS,

dont les Cheveux ont fréquemment Lesoin d'hn
coup de Brosse, cette Eau n'a pas légale, Au-
cune Toilette de Dame n'est complèle saus elle.
Le riche poli qu’elle doune est révilement magut-
fique. Elle tuve les Cheveux, ote la crasse de
la tête, et leur communique une apparence déli-
cieuse. Elle empêche auxsi la chute des Che-

adressée par Denis Godley, éer., secré- tendant a fire réformer le code crimi-
taire du Gouverneur, renfermunt un ex- nel, C’est uv espèce de législation pour
trait d'une communication qu’il avait laquelle le guuvernementnctuel se rénd
reçue du ci-devant président de In !responsable ; en conséquence, on ne doit

; AS : \ “lu mn A
chambre des communes, indiquant leg | PAs permettre qu’il eu soi ainsi, Il ne
règles observées pur le prosident des [convient pas de référer un bill de cette
communes en approchant le souverain | lAlire à Wu comilé spécinl, puisque cha-
avee une adresse en réponse nu discours | AVE M bre du Conseil a le droit de le
du trône. La communication fait con- discuté, L'objet du bill- parait être Ja
naître le nombre de saluts à faire et la pani + des personnes qui en induisent

manière dont il duivent être fiuts pur ; d'autre en errgur, comme, par exemple,
l'Orateur, te moteur de l'adresse et le en leur vendantdu grain et recevant
secondeur, ét explique uinsi quand et |d’avance four atRent, et négligennt de
comménf'ils deivent flechir le genoutlivrds la Marchändfse”vendirez Si les
devant le souverin. fins du bill sont deu punir au criminel

M. DUNKIN demande quelle raison! ceux qui obtiennent de l'argent sous
il peut y avoir d'envoyer nuetelle let-jde laux prétextes, la loi netuelle suffit,
tre et son contenu à l’Orateur. (Mais s'il eu est autrement, alors le re-

L’Hoxn. J.R. MACDONALD dit qu’il { made est duns une poursuite civile que
parait qu'il y u eu difference opinion l'on peut mtenter en aueun Lemps.
entre l’Orateur du Conseil et M, Gud- L’hon. membre citeici lu loi criminelle,

  

GARIBALDI pour DAMES et‘ 167 Polices, assurant.

 

COLLETS pour Dames et Demoiselles,|
dans les derniers goûts, avec Manchettes assor- , Porices

6d et 30s, prix réduliers du marché, 10a 12!

Tweedy imperméables double lar- ! “ u .
| Pusege du Dimanche) du premier Lundi de Mai | parce qu il est vendu en plus grandes bouteilles,
au premier Oetohia, pour le mers prix, mais comme ne contenant

4 00 rien d'injorianx ponr les” pérsoïnes qiti en font
| Usage. Or pont s’en servir extétienrement pour

6 00 les Rimmatismes,

Les: passages sont: donnés jusqu’à Londondetry,|

qui sont de-première classe, à grand pouvoir, | sitivement supérieurs à ceux de n’importe quel

Norwegian,..... 2434 tonn. Cap. MeMaster| périeure de nos produits, qu’ils préfèrent les

Les vapeurs de le LIGNE de la MALLE

s’élevèrent à.....00000 0000000
Latotalité des pertes par le feu s’é-
lèva â..….……….…... DEP TOUN

Durant l’année 1861 les premiums
reçus par lu Compagnie d’Assu- ;
tance ‘ Noith British s’ôle- !
vérentä...….….................L53,766 16 5

  
Département sur la vie.

870 NouvEuLes PoricEs ont été
| éManées, assurant... ..£622,221 UV 0
À quoi l’on doit ajouter les affai- }

res failes durant l’année par |
la Compagnie du Royaume-

| Uni qui maintenant est amal-
gamée à la Compagnie North !
British and Mercanti'e,savoir:

..…... 116,110 U 0!
Donnaut pour montant des af- |
faires faites durant Pannée i
1862 sm i

Nouv EAUX PREMIUMS
£23,611

MONTANT

1037 £768,331
Résilles invisibles, à 131 21d 42 et | Dans te service des ANNUITES 87 ‘

73d chaq re. |

Résilles en Chenille noire et de fantaisie, |
obligations ont été données,
pourlesquelles il à été reçu... £20,974 LA 9°

| On peut se plocurer, des copies du rapport des|
: prospectus, etc., an Bureau principal et de tous
| es agents de la Compagnie. :

| DAVID SMITH, Directeur général, :
i JOHN OGILVIE, Secrétaire. ;

Fdinburg, 7 mars 1863. !

| MACDOCGALLET DAVIDSOY, |
! AGENTS GENERAUX POUR LE CANAba |

 

|

|

* DURANT L’ANNEE 1868. |

POUR ETRE LIVREEJOURNELLEMENT 1

(double approvisionnement le samedi pour I

10 liv. par jour p. lasaison.$
20 it 4 ii .

30€ = « . 800
"40 or . Li .10 00

10 * * pour un mois, L 00
20 Lt be Le 1 50,

| 4 .
, La Glace sera livrée durant le mois :
! d'Octobre, aux personnes qui en auront [La votique et les rtumes i
besoin, aux prix suivants :

20 livres par jour....®51 50
0 “ 100

Durant ce temps la Glace sera livrée trois fois
‘ par semaine.

ene 1

contre les porteurs pour négligence ou toutes
autres lauses. |

Payable d’avance, comme d’habitnde. i
Les Sonscriptenss voudront bien donner leurs;

adresses le plus tôt possible.

, LAMPLOUGH er CAMPBELL, |
Apothecaries Hall,

Cathedral Block,
! Rue Notre-Dame.

16.avnl. bm—37
4

SUR
i
|

;  EMPOIS DU CANADA |
| i
! ENSON ET ASPDEN SONT |
; . les propriétaires de la plus
| grande fabrique d’Empois du Canada, par con-
séquent les produits de leur fabrication sont po-

 

autre fabricant Les grands consommateurs an-
| glais sont tellement pénétrés de la qualité su-

  

Hibernian....+>» 2434 tonn. “ Grange payer plus chers que ceux qu’ils peuvent se pro-

jan. ........ 2300 tonn. ‘¢ Borland curer en Angleterre. ;

No ..… 2300 ton. “  Ballantine| MM. BENSON etASPDEN fabriquent pour la!

Anglo-Saxon ...... 1781 topn. ‘“ Graham

|

buanderie.
North-American ... 1784 1onu. ¢ Burgess , .

Jura. rcsssanscc. 2240 tonn, “ Aiton Les Empois de Satins du Canada’
+ 2 |

(Quittant LIVERPOOL tous les JEUDIS, et| Les Empois argentés du Canada
PORTLAND tous les SAMEDIS, faieant escale : i

à Loch Foyle pour embarquer et débaiquer les i,
passagers et les malles allant et venant de Lon- |

Et Emploi pur, blanc ct bleu.
Tia offrent aussi la célèbre {

kFLEUR DE MAIS PREPAREE
St.-Andrew.… 1432 tonneaux... ‘ Dutton Extraite du plus pur Maïs bianc, laquelle

Damascus.... 1213 tonneaux... ‘¢ Brown est si recherchée pour les

John Bell....1207 tonneaux... * Scott - :

(Voyageant entre la Clyde, Portland et New- | PUDDINGS, BLANC MANGE,

York durant-la saison d’hiver à intervalles régu- LA !

fiers.) NOURRITURE DES ENFANTS, ETC.
Ces divers articles sont préférés par tous ceux|

| qui en ont fait usage à n’importe quel autre de ‘

£119,591 ÿ & faire usage une fois tous les trois mois, afin de
prévenir les Cheveux blaves jusqu’àl’âge le plus

.. 32,226 5 5 Avancé.

: | 7
Conditions pour fournir la Glace Onguent du Vormout de Henry.

| années et ses qualités snpéricures sont déjà at-

Il sera fait prompte justice des plaintes faites | testées par des milliers de personses qui en ont
€ fait usage. ’

Less-ntis[lement caratif par lui-même, ce qui fait
de leur combinaison, Une onguent ou PAIN KiL-

{ BER, dont les propriétés curatives n’ont jamais
été surpassées.

LA ETTE MEDECINE ESSENTIEI.LE-

 
Le Restaurateur produit, et

TEMOIGNAGES CONVAINQUANTS :
Rév, C, A. BUCKBEE, Assistant-Trésorier de l’Union de

la Bible Américaine, N. Y., écuit :—+ J'ajoute volontiers | L'Hon. M. FOLLY dit que hon.
mon lémoignage à ceux de nombreux amis, pour la député de Brome va pas besoin de s'u-|

a + . Sh . . -grande valeur du Restaurateur et du Zytohalsamum de larmer, it ne sera jumuais placé dans
Mme Allan.

tev. WM, GUTTER, de N. Y. : — Mas Cheveux sont
reverus 4 leur couleur primitive et croissent mainte-
nant sur les endroits chauves de ma tête”?

Rév. J. H.CORNELI,, de N.
enré par un de mes proc
s’est arrêtée, et ceux-ci sont revenus, de gris qu’ils
étaient, à leur couleur naturelle,”

Rév. J. WEST, de Brocklyn.

ge à leur valeur, très-volontiers. Us ont restauré mes
Cheveux sur les endroits chauves de ma 1ête, et de gris,
cenx-ci tont revenus a bene

Rév. A. WEBSTER, Boston,
avec beaucoup d'avantage.
ina {ête n’est plus blanche,
ils sont maintenant aussi clairz que pendant ma jen.
negee.’!

Rév. H. V. DEGISN, Boston,
tre les Cheveux sur les és
dence acquise personnellement.”

X7-Un nombre considérable d’autres Témoignages peuvent être montrés 4
À vendre pur tous les Droguistes du Mande.

BUREAU PRINCIPAL :—198, GREENWICH STREET, NEW-YORK.

18 octobre 1862.

LÉ NOUVEAU TUE-DOULEUR
(PAIN KILLER)

 

AN OFFRANT AU PUBIIC CE NOUVEAU !
4 Fue-douleur (Pain Killers, nous voulons |

voit Seuilemseut le recommunider comme étant le
meilleur de tous les autres Pue-douleurs, ou

La Névrulgie
Le mal de deuts

fa Contusieus rt les Rrfnçes
Les maux tte iête

Les Brulures
Maux de gorge !

Lnnubago, ete. vic
ét intérieUrezsent po

 
 

Le choléia morbus
Maludies d’intestirs

Diarrhée
Coliques venteuses

Fre. ote.

Tiu élé en usage durant les quatre derniéies

Il est composé d'ingrédients, dont chacun est

GARANTI QUAND ON S’EN SURT A TEMPS

Toute farnille devraiten avoir une bouteille
pour l’usage iturmédial en cas de brulure 8, bles-
sures et aliltes cas résultant d'accidents dont
l’espèce humain u le partage.

JL RIT INNOFENSIF EN TOUT TEMPS.

Pleir. une cuillère à thé de ce remède, pris
te matin dans un verre d’eau, éclaireit le cer-
veau, rainèe le regard et donne un ton d’élas-
ficité à l’intelligeuce et au corps quand la nature
affaiblie ne pent plus montrer sa suprématie.

SES EFFETS 90NT MERVEILLEUX,
Fssayez-lc et si les résultats ne sont pas sa-

tisfaisunts quand on en fait usage suivant la di-
rection, remettez Ja bouteille à l’agent de qui
vous l’avez acheté et il vous rembou sera voire
argent. 2.
Nous ne demandons qu’un essai équitable, sans

préjudice et impartial. Co
Vendu à toutes les pharmacies et à tous les

magasins de campagne du Canada.

PRIX 25 CENTS LA BOUTEILLE.

JOHN F. HENRY ET CrE., PROPRIETAIRES,
30 Rue St.-Henri, Montréal, C. E.

et Rue Main, Waterbury, Vt,

14 octobre 1862. aa—1!13—H

ELIXIR BALSAHIQUE VEGETAL
LE

DOWN.
snent végétale est garantie ur guérir les
Rhumes,

Toux,
Catharre,

Asthme, .
Croup,

Premiers symptomes

ley, qui n obtenu, sur le sujet, Popinion
du ci-devant president de la chambre
des communes.
M. DUNKIN denuude si c’est avec

‘Piutention que I'Orateur de cette cham-
bre suive ln pratique d’Angleterre, et

| tléchisse le genou ? (rires.)

Veux, ét c'est, sous coutreitit, la meitlenre Kau
connue pour cet effet. Ou en vend par antér
des millions de Bouteilles.   
l’Eau cultive et cmbellit,

cette position.
I Hox, M, SICOTTIE demande à
i Poratenr sil u réetllemeut l’intention
{de suivre les règles décrites duus la
| communication qu’il vient de lire ?
L L'ORATEUR dit qu’il ne fléchirail
ile geuou que devantsu sonveraine, (ap-
: plaudissements) et qu’il à simplement
{lu la lettre à cette chambre, parce qu’il
l croît de son devoir de placer devant ln
|ehambre, tout document importaut reçu
par lui en su expacité d'Oraleur.
T°Hon. M. DORION demande si la

lettre paraîtra sur le journal de ln cham-
bre, el, recevant ue reponse négative,

ila chose en reste là,

V.:— Je mele suis pro-
has. lux chute des chevenx

L. LL :—Je reuds témoigua-

ancienne couleur.”
Mass. :—Ju men suis servi
Je ne suis plus chauve, et
Mes Cheveux étaient sees ;  

Mass. :—Qu'ils font eroi-
es chauves, j'en ai une évu-

| lruatiques de cortupfion dans les
| cloetlons.

t Lon. M. WILSON propose ln se-
iconde lecture du bill pour wmender
Pacte passé dans la 23me année du rè-
gne de Sa Majesté, intitulé : Acte
pour la poursuite plus eflicuce des me-
nées corruptrices aux élections.

L’hon. monsieur ajoute que l’abjet
du bill est de rétablir une clause inipor-

mor (A peine dt penser 4 qui pein vai taute & Pucte, assujettissant le cundidut

dantres cette besogne, nous leur disons sons Plus| trouvé coupable de menées corruptrices
d'explication que le RADWAYS REFAny 81a perte de son siége en sus de la pé-
R ÉLIER sotlagera irmédintement ceux qui Nulité imposée par le statut. Cette cluuse

soufrent soit cu en faisant l'application interne forinuit la 88mo section chap. 6 des sta-
ou externe, il guérira le .- fond acs L 6 .
Rbtimatismie. LL at ae, en rin@ hevres ‘ts refondus du'Cinada etn été omis
Mal de gorge. oo daus cinq minutes |#éCIdentellement dans Pacte de 1860.
Mal de Dents. dans trois minutes Il est importaut qu’elle soit rétablie,
Névralgis. ass eq rpmutes mais si l’on juge à propos d’y faire quel-

0esdie maintes quamendement en comité, il ne s’y op-
pusera pas.
To bill est lu pour la seconde fois,

au—1i5-—IT
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A CEUX QUI PENSENT ET A CEUX
QUI NE PENSENT PAS.

À CEUX QUI NE VEULENT PAS SE DON-

 

Maux de te wo.
Coliques..a . -.duns dix minutes
Dianhée,.. ....... --Altns quarante minbles

    

Lumbagoeee eeedans dix minutes | Grain d ace
Fievres.... ...... oo... flans quinze minutee | Frain de semence.
Jutluenza Creer ee --Vans quelques heures} Sur motion de M. BENJAMIN le
Group. ces pour dans dix minutes |g) pour autoriser les conseils de comté
prasines. + Pers eu ruse» “ow «bars cing ninties

à quwêlever de l'argent pour aider cer-
Luites personnes à se procurer des grains
de semence et autres fius, est lu une
seconde fuis.

M. J. B, E. DORION dit que Ja me-
sure est très importante et pourrait être
applicable au Bas-Cunada comme au
Haut-Canada.
M. BENJAMIN dit que lo bill est

dressé d’une manière qui le rend appli-
cable au Bas-Canada et qu’il espère que
In suggestion ne sera pus reçue.
M. DORION dit que cela n’est pas,
L’Hon. M. SICOTTE dit qu'avec de

très légers changements il serait, appli-
mble au Bas-Canada, mais que peut
être serait-il mieux d'introduire nn bill
séparé.

l’Hon. M. GALL pense qu’i} fau-
drait que quelque chose fut faite aussi
pour ceux qui sont dans la détresse dans
le Bas-Canada, ainsi que pour le Hant-
Canada.

L’Ion. M. MACDONALD dit que
d’après des informations reçues, les mê-
mes difficultés existent dans quelques
localités du Bas-Canada de même que
dans le Huut. l’eut-être seruit-il bien
que les députés bas-canadiens prissent
avantage, pour leur suction, de l'autorité
donné par le bill nu conseil du comté
du Maut-Canada.

Après quelque discussion,
pour iu 3e fois et passé.
Sur motion de M. J. B. E. DORION,

un comité est nommé pour considérer
in convenance d’une semblable mesure
* our te Bas-Canada.
La Chambre s’ajournue à 114 heures.

Donleurs ehiou:ques, par quelques applications.
Dans tons les vas où Pen sent des douleurs, le

READY RELIEF devrait être appliqué. Pris
intérieurement—une cuillère à thé dans un
demi-verre d’ean -il fera disparaître Paccidité
sur l’estomace et facilitera la digestion ; c’est un
stimulant agréable à prendre

A CEUX QUI NE PENSENT PAs.—Nous mainte-
nons que le RADWAY’S READY RELIEFest
nne médecine sans parallèle. Ce n’est pas ue
vantardise, essayez-le si Vons AVez une lendance
an sCenliscisine et Vous serez convaineu du tail.
{L entre dans sa composition mme combinaison de
stimulants astringents qui agissent rec puissan-
ces Êur les nerfs il n’entre pns de narcotic dans
sa composition, et les douleurs sont sonlagées
dune manière toute particulière. Lorequ’on Pap-
plique extérisurement, où sS’appercer ra que cest
ty puissant contresirtitaut, roOugissant ristanta-
nément là partie où Papplication est faite et
faisant disparaître le sang congestionné qui fait
souffrir et qui per la sue peut déterminer l’in-
flammation. 1! égalise la cireulation du sang
dune mamére eflicace et admirable anx yeux
de ceux qui peuvent comprendre Paction d'un
remède ;

A CEUX QUI PENSENT. — Nous maintenong
que tous les 1emeédes extérieurs font leur effet
d’une manière ou une Autre. PREMIEREMENT:
Ils agissent directement surle système nerveux
sans ivriter les Vaisseaux du sang. Tous les lini-
ments d’arnica, pour les nerf, ete.,etc., touchent
aux nerfs mais n’affrutent nullementla circulation
du sang ; ils peuvent calmer temporairement les
dotulenrs, mais ne peuvent jamais rétablir Péga-
lité dans la circulation du gang, chose esa ntictle
à la santé. SECONDEMENT : Îls agissent eur les
Vaisseaux sanguins sans égard au système ner-
veux. ll est maintenant établi que les nerfs réa-
gisgent sur les vaisseaux sanguinset l’application
d’un remède à l’extérieut, pour être efficace doit
agir autant 8ur les nerfs que snr le saig.

Nous maintenons que le RADWAS'8S READY
RELIEF a cette deuble action par l’effet spécial
qu’il à sur les nerfs. De cette manière il soulage
et guérit les rhumatismes, le lumbagn, Je mal de
dent, les maux de tôte. et une ve sêté d’auties
maladies. Lorsqu'onle prend intérieurement, ses '
qualités astringentes et diffusives nirêtent d’une
manière naturelle lea diarrhées,les coliques et
autres dérangements des boyaux. l’our les maux
de gorge, accompagnés de fièvre putride et pour

les fièvres typholiles un éminent médecin attaché
à l’hôpital de la Nouvelle-Orléans dit que c’est
une médecine nutrement excellente que la céle-
bre eau médecinale de Raspail TI administre
intérieurement à ses‘ patients et en arrose les ap

le Lill cst 
 

CONSEIL LEISLATIF.

Quenzc, 20 avril,

Argont paye à 'imprimeur do Ia Reine,

Ti est proposé qu’une humble adresse
soit présentée à S. E. le gouverneur-gé-

même nature importé des Etats-Unis. ; de la Consomptionet tous les maux de gorge, de

tués au coin des rues :raig et Campeau, en cette cité, contenant

|

=
aisons en

3 8. Jots,‘ef
rique à deux étakes avec

J, SIMARD, N. P, ©

Jura ...….…..........Samedi.. 6 décembre 1862
Hibernian .…......Samedi..13 décembre 1862
North-American,. . . Samedi. .20 décembre 1862
Norwegian... ...Samedi..27 dérembre 1862
Bohemian.........Samedi.. 3 janvier 1843
Nova-Scotian ......Samedi..10 janvier 1863
Anglo-Saxon......Samedi. 27 janvier 1863
PRIX du PASSAGE DIRECT de MoNTREAL
GLASGOW, LONDONDERRY ou LIVERPOOL :

‘| Cabine (suivant l’emmé-
‘nagement) $72.60 a Entrepont ....$35.50
$88.50. .
Un chirurgien capable se trouve à bord de

chaque vaisseau. : :
Les : cabines ne soutconsidérée

lorsquele prix du passage est payé,
. Pour fret ou autres détails s’âpress -
x STONE, ALLAN“ET Cit.,

* Coid-des rhes Yonville et. de. la: . or mune,

Les produits ci-dessus out obtenu Jes premiers |
prix partout où 1ls sont entrés en compétition -
À l’exposition industrielle À Montréal, durant la
visite de S. A. R. le prince de Galles, à la

nalede Londres de 1862, ainsi qu’à
l’Exposition Provincialede To-
ronto ct i plusieurs autres expositions fenues
dans la province.

. Adressez :
BENSON ET, ASPDEN,

Edwardäburgh, C. W.
et 298 rue St -Paul, Montréal.

, Montréal, 16 janvier 1863. * «a—H-—148
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GRANDE SALLEALOVER| Montréal, POUR ‘
- Ou à la: QUE Leu tte

TATION DY CHEMIN DU G..T.,
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mn debaici
 

oe RCICE MILITAIRE
1000)érAnTs puarhEcautine oui XFPareà M. L.LONGPRE, |‘

. platriers. PooEaTa : Hôtel St.-Loois, >
se ‘LYMANS CLARE-er Ors, | ui
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Grande Exposition Imternatio-; Quelques doses effectueront une guérison, là

D 2 1 ; e i, : 1 € met-

CONCERTS, BALS, SALLE DE:DANCE [faunasFalun ofdug,i on le leur permet

defies (nccesteurade J. M. HeNay et Firset

4:67,Rub. Notre-Dame

l’estomac ut du foie,
L'Elixir à soutenu sa réputation pendant plus

de TRENTE ANS.

où toute autre médecine aura failll, J! n’asséche
| pas Ia toux mais la fait cesser, en expuls. nt fos
! phlegmes et ainsi extirpant les :acines de la ma-
adie.

! "Ses propriétés émollientes fucilitent ’expecto-
‘ration, rend la respiration aisée et chasse la ma-
ladie, pas autant par une attaque direéte et em-
poisohuée contre la maladie, qu’en aidant la na-
ture à effectuer la guérison.

Des directions explicites accompagnent chaque
bouteille, ainsi qu’un pamphlet contenant les

partements.

Que les malades ut tous ceux qui souffrent en
fassent eset, RADWAY & Co.,

87, Maden Lane.
A vendre chez

T.R TRANCHEMONTAGNE,
Berthier.

2 raût. aR H

LUSIEURS LOTS-A BATIR SITUFS SUR
la Coté, Nord du Carré Viger, ainsi que sur

Ja Rue Berri.
“Pour Planeet informations s'adresser à

J, E, MALHIOT, certifcats des guérisons et autre matière inté-
ressante. Lisez attentivement le pamphlet.
’ IL EST AGREABLE AU ‘GOUT.

11 peut être administré sans difficolté aux en-

Prix : 25 cents ; 50 cents et $1.00 labouteitle,
Vendu dans toutes les villes et les viflages du
Canada. ;ida JOHN F. HENRY ar Cre., |

: NH. Down) Propriétaires,
7 Waterbury, Vt. et Montréal, C..F.

 

TRE pour engrais, d'venrire chez
-, LYMANS, GLARE &T Ctr,, 

néral, demandant un état des sommes

le Mme chap. des statuts consolidés du
Canada, section 71, en vertu de lagnelle
ceux qui obtiennent de Purgent sons de
faux prétextes sont pussibles (une de-
tention de 14 aus el pas moins de 2 au
pénitencier provincial ou d’un empri-
sonnement dans la prison commune. Si
fe bill en question devient toi, il y aura
à peine nu seul marchand qui ne sera
pas exposé à être traduit devant la cour
criminelle. C’est pourquoi il votera
coutre lu mesure,

L'Hon. M. HOLTON suggère a hon.
M. Renaud de retirer sa motion. Ce qui
u lien après quelques débuts.

Puis le Conseil s’hjourne.

ASSEMHLEE LÉGISLATIVE.

Qrenre, 20 nvril 1863.

Grain de semence,

M. 4, B, E. DORION met devant la
chambiele rapport du comité auquel u
été référé le sujet du In rareté du grain
de semence daus le Bus-Cunudu. Ce
rapport est accompagné de résolntions
de même genre que cvlles adoptées en
Laveur du Liaut-Ciumida. Jélles donnent
porvoirs aux Couseils municipaux d’é-
mettre des debentures, dont les produits
seront destinés à veurr en aide nux cul-
livateurs pour les metlro en élat d’en-
semenser leurs terres—M, Dorion pro-
pose que la chambre se forme cn comité
pour prendre les dites résolutions en
consitération.

J'How. M. SICOTTE dit qu’il no
s’nppose pas à ec que lu chumbrese for-
me cn comité sur le sujet, mais que le
gouvernement se réserve le droit de se
prononcer sur le bill quand il sera mis
devant In chambre en duc forme.

M. DUNKIN suppose que l’ovjet en
vue, en hâtant la cunsidérulion de ces
résolutions pur la chambre formée en
comité, est d’avoir le bill imprimé aus-
sitôt que possible.

M. J.B. E. DORION répond dans
Paffirimative. Il désire que le bill soit
imprimé demain afin que la chambre
puisse de suite examiner ses disposi-
tions.
La chimbre se forme en comité et

adopte les résolutions sans amendo-
ments, et M. J. B. E. Durion présente
un bill bas sur ses resolutions, lequel
est lu pour la première fois.

iapports.

How. M. SICOTTE dépose sur la
table un rapport sur les ponts de la ri-
vière du Gouffre ; aussi, UN rapport sur
le chemin de fer d’Arthabaska ; aussi,
un rupport celatif à In destitution du Dr.
Meilleur ; aussi, tn rapport fait sur le
canal Welland, jusqu’au 81 décembre
dernier.

Balifices publics b Ottawa.

M. CRAWFORD s'enquiert si les
nouveaux contrats pour la complétion
des édifices parlementaires et. départo-
mentaux à Oltawn, ont Cté passés ; et si
oui, quel est le temps limité par ces’
contrats pour l’achèvement do ces édifi-
ces, respectivement.

L'Hon. J. S. MACDONA LD répond
que les nouveaux contrats ont été passés
entre le Bureau des Travaux Publics et
les anciens contracteurs. Il n’y a pas de
temps limité dans ces contrats, mais
c’est l’intention du gouvernement de
hâter autant que possible l’exéculion de
ces (ravaux.
M. CRAWFORD — Alors l'ouvrage

sera termiué vers le jour du jugement
dernier.
M. DUNKIN—Ouun peu après.

Residouce du Gouverneur à Ottawa,

M. CRAWFORD demandesi le gou-.
vernement approuve les plans qui ont
été adoptés pour la résidence du gou-
verneur 3 Oltawa, et quand il se propose
de procéder à la construction de la dite
résidence, et en quel temps on peut es-
pèrer qu’elle sera terminée.
L’Hon. J. 8. MACDONALD dit que

le présent gouvernement n’a pas pris en,
considération les plans exhibés pout la

Platre,pour Engrais
2000 QUARTS J'EXCELLENT PLA-

résidence du gouverneur i Ottawa.
L'état des finances ne permet pas ql'dti"
tel édifice soit comimencé à ptésent, de
sorte que le temps pour cette entreprise
n'est pas encore déterminé.
M. CRAWFORD —Ce sera sansdou-

te un peu après le jugement derni&r, je
suppose. : >

payées à l’imprimeur de la Reine par
le gouvernement durant les années
1858, 1859, 1860, 1861 et 1862 pour im-
pressions, papeterie et réliure et aussi
de toutes sommes payées durant la dite
période a tels imptimeurs pour tout au-
tro ouvrage exécuté, matériaux fournis
ou services rendus durant la môme pé- st.riodo de temps. Pet L'Hon. J. 8. MACDONALD—Je ne

À. . + pe + arte, ‘le.

L’hon. membre qui propose la mo- Pis dire, mais peut-être que l’Hoti. dé-
tion croit qu’il y a lieu d'efbotnor dim. Put crdoes soit lejugement dèr-
portantes réductions au sujet des am- DIO pour oroûto. 028
pressions el ouvrages exécutés par ‘les Imprimeur de la Reine, og‘ Courtier.

…_——__ imprimeurs de la Reine. M. BENJAMIN demande si {o-gou
UN IE { M 2 MP-| Le san" ; . . | ’
Bo PAPIER COMMERCIALESCOMP date motionestadoptée 2 la suite vernement, vu les décès de f à |&Dbrs

S “Courtier,

|

FRE LOU n- byshire, écr., parsuite de quoi lee let-
‘Bill relatif aux grainsdovemonce.

Llorateur annonce -un message de |la reine ennt devenues nulles,| ane
l’Assemblée avec tn bill-pour-autoriser!tion de mettre à effet la recommange-
les ‘Conseils de comté: à prendre tes ;tion du.comitéconjointdes impressions
mesures nécessaires pour acheter du du4 juin dernier, savoir ; de suivre ja

tres patentes accordées à Funprimens de
i   228Rue 3tePaul. |Fes] us ‘Moritréal, 14 oct, 1862 aa—>1136-H "   ! ae

et gree >

grain de semence dans lesdistricts pau- pratique du gouvernement anglais,cn
Aires SSL anf publiant dans ung imprimayis nationgle
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la Gazette Officielle ot les luis de la pro-

vince, ce qui sauvezrnit annuellement à

la province une somme d'argent cunsi-

dérable.
L’Hon. J. S. MACDONALD dit en

réponse, que In vacance créée par la

mort de feu Steward Derbyshire a été

remplie par la nomination de l’hou.

Malcolm Cameron, comme ussocié de

M. Déburats. Mais cette nomination est

subordonnée à toute modification que le

gouvernement, ou lu legislature dans

leur sugessé, jugeront à prupus d'y ui

porter.
Peoags sur le lac St. Ple:re.

M. BENJAMIN s’enquiert si c’est
l'intention du gouvernement de réim-

er des péages sur le lac St. Pierre, et

si Oui, quand ? ;

L’Hon. J. S. MACDONALD (le mi-

nistère des finunecs etuit absent du s le

moment) dit qu’i! n'est pus informé que

ce soit intention du gouvernement de
réimpuser des péuges sur le luc St.

Pierre. Daus tous les cus lu mutière

n’est pas venue devant lui. 11 ne croit
pas que ¢2 soit 'iutention du gouverne-

ment.
Rapport du Commerce ct de Ja

Navigation

L'Hon. M. MACDOUGAL, en l’ah-

sence du Ministre des Finances, dépose

sur la table des rapports du commerce

et de la navigation, lesquels, dit-il, ne
renferment jus les tubles statistiques
des cCunaux, qui seront produites aussitôt
que possible.

service des Volontaires.

M. OfMALLORAN demande ypour-
quoi certuines compagnies Volontuires,
daus le comté de Missisquoi, qui ont
été inspectées, approuvées, et exurcées

par ordre du gouvernement, ont regu
l’urdre de disconlinuer leur exercice mi-
litaire : et pourquoi les diles compugnies
n’unt pas élé guzettees ; el si c’est lin-
tention du gouveruement de les accep-
ter et le les gazetler.

L'Hos. J. S. MACDONALD dit
qu’il y u eu plusieurs compuguies orga-
Nisées cie puis To convocation du parie-
ment, lesquelles se trouvent être eu sus
du nombre prescrit, c’est-à-dire 25,000
hommes. Comme ce n’est jus Pinten-
tion du gouvernement de demnaudur à
la chambre une appropriation pour l’hn-
billement et l'équuppement de plus de
25,000 hommes, le gouvernement n’a
pas jugé a propus de les gazetter. Il
comprend que la compagnie à laquelle
lhon. deputé fait allusion, à offert ses
services depuis i. convocation des cham-
bres ; elle n’a pas élé guaettée pour lu
raison qu’elle n’a pas été reconnue ; si
elle l’eût été, il eut fallu lui donner l’ha-
billement et l’équippement.

L’Hon. M. GA L'T.—Ces voluntaires
vont donc être obligés de se débander.

L’Hon. J. S. MACDUNALD. — Ils
ne sont pas obligés de se débander.

L’Hos. M. ROSE. — Duis-je com-

jusqu’au 13 avril courant, et les frais
d’izmupresston du dit rapport en angluis
et en français, y compris le montant
déjà payé, et ce qui reste à payer, ete.

L’How. J. S. MACDONALD. —
Vous aurez tout ce que vous désirez.
Et la chambre s'ajourne.

CONSEIL LEGISLATIF.

wiceske, 21 avril 1863.

Bfil concernant 'emprunt du grain de
scence dans le Haut-Canada,

L'Hon. M. SEYMOUR propose que
ce bill suit lu une seconde fois et dit
que son oliet rut d'autoriser les conseils
de comtés du Haut-Canada 2 lever un
emprant vux fins d'acheter du grain de
semence pour les districts de li province
où la récolte a. manqué. La motion de
M. Seymour est adoptée et le bill subit
sa Qnde lecture.
L’Hox. M. SEYMOUR demande en-

suite que, vu l’état avancé de lu saison
et lu nécessité qu’il y à d'adopter cette
mesure le plus tôt possible, son bill
soit lu pour la 3me fuis,

Le couseil se fuima alors en comité
general et le full est rapporté sans
imendement.
Après quelques débats, le bil est en-

Î-1 adopté auprès avoir sub, sa 3me lec-
ture.

Puis l'ajournement a lieu.

ASSEMBLEE LEGISLATIVE.
 

Ques:c, 21 avril 1803.

Ecole commune du Bas-Canadas.

L'Hon. M. SICOTTE demande qu’il
lui suit permis dé ; résenter un bill pour
umender lucte des écules communes
dans le Bus-Cau:da. Il explique les
principales clauses du bill qui est lu
pour la première fois.

La Mil ce.

L’Hox. J. S. MACDONALD deman-
de lu permission de présenler un no
veau bill de mitice—Ju dois, dit-il,
donner ‘les exrlications à la chambre
sur les Changments proj-tés roialisu-
ment à l'organisation de la mile <é-
denture et attssi à lu force Voloutaire.
T1 n'est plus necessaire que je m’arréte
particulièrement au chiffre de la mili-
ce car lu chambre est déjà en possession
de l'etat du député ndjudant géneral,
L’urgatisation de lu milice sédentare
a de trapvée trés inefleetive et vielkuse

et la legislation doit remettre cette
branche du service sur un meilleur
pied. Le bill proposé changera en gran-
de partie le présent système. Lu furce
de lu milice telle que constituée main-
tenant, est formée de la milice séden-
taire et de la milice voiontaire. La mi-
lice sédentaire est divisée en Lrois clus-
ses, premièrement,—desjeunes gens de
18 4 43ans, et des veufs suns enfants ;
—secondement, des hommes mariés de
18 à 45 aus,—et troisiémement, des

homines de 45 ans à 60. préndre que l’hon. Premier dit que le
nombre doit être fixé à 25,000 ?

L’Hon. J. S. MACDONALD.—oui;
c’est le nombre de volontaires que nous
avons à habiller. L’hon. Monsieur ne
nous demunduvra pas de vêtir 50,000£ni
60,000 hommes, quaudil en sera assuré
de ce que coûte l'hobilleiment de 25,900
hones,

L'Hox. M. ROSE. — Cea nest donc
pas intention du gouvernement d’ac-
cepter les services de plus de £5,000

hommes.
L’Hos. PREMIER. — Nous sommes

prêts à uccepter les services de 100,000
hommes et 3 les arner, mais non pas à
les habiller.
L’Hox. M. GALT. — Comment ces

compagnies peuvent-ciles être accep-
tées saus être gazeltées ?
L’Hox. J. S. MACDONNALD.—

Il y a une centaine de compagnies qui
sont drillées aux frais de la province,
mais qui ne sont pas hubillées. Biles
acquiérent la connaissance des nrmes,
sans recevoir le vêtement.

L’Hon. M. ROSE.—C’est dans l'es-
poir qu’elles seront guzettées plus tard.

L’Hox. J. S. MACDONALD. —
Non. Nous avons l'assurance tous les
jours, de differentes partie du pays, que
des volontaires se soumoeltent aux exer-
cices du deill sans recevoir d'habille-
ment. Si nous les guzettions, il faudrait
les vôtir. Nous uttendons l’action de
cette chambre nvant d’aller plus loiu
duns la voie de habillement, (Ecoutez,
écoutez.

M. SÛREET. — Dois-je comprendre
que si la chambre antorise une uppro-
priation convenable pour la force volun-
taire, Ceux q ui ont offert leurs services
serunt acceptés et gnzeltés ?

L’Hon. J. S. MACDONALD. —
Quund les hons. messieurs auront vu
Jes dépetises déjà encourues jour cet
objet ct pris en considération l’état des
finances, ils comprendront que lu popu-
lation agricole du puys est déjà très
lourdement taxée pour le soutien du la
milice. (Ecoutez, écoutez.)
M.DUNKIN. — Je comprends que

la question telle que posée par Phon.
SE de Missisquoi, ne se rapporte pus

que les volontaires soient gazetiés.
-L*Hon. M. ABBOTT.—Mais sous la
loi‘actuelle, s’ils sont gazettés, ils doi-!
vent être habillés.
-Le-aujet en resta là.

Routede In Iividre Rouge.

. M. DAWSON propose une adresse
pour copies ‘de toütes communications
fuites aucun mémbre du gouverne-
fnent'; de tous rapports fails à Sun Ex-
ceflence én cunseil ; de toutes corres-
pondancesavet le gouvernement Impb- -
rial, ètc., etc,se rapportaiit à l’ouverture
d’nne route 4In Riviëre Rouge, ou ila
Colombie Anglaise et le Pacifique,
ptibla dernière session. i
L’Hon. M. BROWN fait ,remarquer

* que la production du rapport “de la.mis- |
siondu juge Druper, en Angleterre,
comme agent dé là province sur le sujet,
serait nécessaire, de même que quelques
autres docuiïn@fts dé-dates aussi ancien-
nes<—jAprès quelque discussion,l'adresse
est adoptée. Coa
- Edtéiccsd'Ottews :

‘+M."TASCHERBAU proposé une
wlressé ‘demandant tur état détaillé de
thutedlus dépenses encourtmes à l’occa-

.-wi6h des édifices pablics d'Ottawa, pour
Ya prépuration «es epeeificatious; on au-
tremuulj depuis le 29 junvier 3863, date
Bu raripurt des chuhissuires hommés
fiwus auto euQUÊêtE sur ces Cdifices, ct

.

i+ LU °
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habillement, muis simplement à ce!

+

Ce bill classe la milice du pays com-
me volontaise el milice enrôlée. Les
volontaires sont ceux qui sont mainte-
nant enrôlés, compreuaut 25,000 hom-
mes ainsi que tels autres qui, par la
suite, pourrout se former eu compa-
pagnies et bataillons ; mais ceux aubsé-
quennunl regus ne soul pus Sur Ie
méme pied que les premiers, quant a
l'habillement. Ils receveout les armes
et jouiront de tons les nutres priviléges,
excepté l'habillement. Les volontuires
serout les premiers appelés dans des cas
de besoin. La milive séllentaire sera
divisée en deux classes, au lieu de trois,

savoir : les hommes de service et ceux

de la réserve, Les honumes de service
étant tons les adults mariés ou non-
mariés, entre l'âge de 18 ans et celui de
45 ans. La réserve sera formée de ceux
de 45 uns à 60 aus. TI] n’est pas propose
d'appeler les hommes de service, où de
la réserve formant la milice sédentaire,
dans le cas de guerre, ou d’autres dan-
gers, uvant que ln force volontaire soit
jugée insuffisante. Alurs, et seulement
alors, la milice sédenturre sera appelée.

Il est proposé de changer l’urganisa-
tion de la force sédentaire en ce qui
regarde les arrangements territoriaux.
Chaque comté pour Pavenir, formera
une division régimentaire. À l’avenir
les hommes de chuque comté seront
divisés en bataillons de 750 hommes
chacun, les hommes étant bullottés

comme je vais de suite l’expliquer.
Prenons par exemple le comte d’Iber
ville, dans le Bus-Canada. Supposons
que les hommes de service et
ceux de la réserve se montent à 6,000 ;
on divisera ces 6,000 hommes en 8 bu-
taitlons de 750 hommes chacun, le pre-
mier uppelé ler Butaillon du comté, et
ainsi de suite jusqu'au 8éme.
* T propose aussi que tous les officiers
maintenant en comission conservent
leurs rangs ; tuais l’on ne retiendra que
le nombre nécessaire pour commander
ies hommies de service et ceux de lu
réserve. Ainsi, dans Îherville, sur la
buse supposée, 240 officiers seront
suffisants, muis s'il y en a 350 dans le
comté, ceux duiit on t'aura pas besoin
pour les bataillous, ne seront pas privés
de leurs rungs. Le commandant- en
|chef pourra exiger que les officiers ré-
!sident dans les limites de lear comté
respectif ; et le bill pourvoit à ce
qu'avant qu’ils suieut placés en com-
mandement, ils soient préparés à faire
preuve de leur connuissance de la dis-
'cipline et du drill. Cela n’est que con-
venable, car c'est le devoir de lu
legislature de régler que ceux qui
seront appelés à défendre le pays soient
conduits par des hommes au fuit de
l’art de ln gnerre,afin qu’ils ne soient
pus conduits à la bataille pour y- être
massucrés, pur suite de l'ignorance de
ceux qui seraient uppelés à les com-

: mander. (Ecoutez, écoutez.) Ce qui a
cansé les plus grands désustres à l’ar-
! mée de la Crimée, est que le commans

 
‘dement u été contié à des hommes qui
‘en savaient muins que ceux qu’ils con-
mundulent. (Ecoutez, écuntez.)
Une puréiile erreur doit être évitée

autant que pussible en ce pays, et il
faut que les ‘officiers qui désireront
garder je commandement das une
division régimentnire, fausebt preuve
de leur cupacité cans la mutiére.
(Bcoutez, écontez.
L’Hon. J. A. MACDONALD.—Et

les officiers qui n'auront pus subit leur
examen seront-ils obligés de ervir
comme soldats. ‘
L'Hon. J. S. MACDONALD.—Non,

Comine j'espère que le temps est enco- lim fer, accruitre son isportance CR chon.

re éloigné où la milice de la province
sera appelée aux armes pour lu défense
du pays, le nombre de ces officiers qui
aurout négligé de se mettre au fait de
leurs devoirs diminuera et finiru par
s’éteindre. En ce moment,il y a proba-
blement un ters de nos officiers
de milice qui out dépuusé l'âge
> uslrguueol uu service. deb d'uprès
Ces Que jul qui Voir depuis que

je suis à la tête du dépurte-
ment de milice,il y a nombre Je ces
officiers qui désireut se retirer et qui le
serunt aussitôr qu’il y nura d’autres
officiers en état de les remplacer, J'ai
hésité à 1ccummunder l’acception de
plusieurs resigoutiOus uVuel que d’au-
tres personues uyunt les counaissunces
requises puissent remp.ir ces Vacances.
Quant à tu question de rang, la loi

déclare que les officiers se retireront,
uve: le rung qu'ils avaient uu temps
de leur retraite. C’est pourquoi un
ufficier retire ne pourra pus être appelé
pour servir comme suldut. Après que le
nouveau bill (si toutefuis il devient loi)
aura été en opération durant un temps
ruisonnable, les nuciens officiers dési-
raut se retirer, le pourrunt s’il leur
plait, purceque dans ce teuips. ceux qui
seront destiues à lus remplucer, seront
au fait du devoir. À cette fin un bureau
d'exiculuateurs, Coulpusé d'officiers de
nulice, sera pomime par sun Excellence
le Commundunt en Chef, 21 quand des
vacautes nuront leu duos les divisions
rézimeutuires, Ceux-là seulement qui

auront subi leur examen seront udmie.
D: c-tte manière, les personnes qui ont
en vue d'être promues comme officiers,
jourrunt se préparer à l’avance el se
metlre au fait des exercices militaires.
Le candidat qui «uru subi un examen

le qualifiant comme propre à comman-
der une compugnie, vu un bataillon,
recevra un certificat a cette effet du
Bureau des Examiuuteurs, et ce certifi-
cat sera de record dans le département
de Padjudant général, ot un livre seru
tenu à cette effet, Et par ces moyens,le
commuaudunt en chef suura, eu temps

de besvin, ot trouver des officiers quali-
fies. Ceux qui ne se donneront pas le
trouble d'apprendre le devoir resteront
dans leurs pusitions comme soldats, ou
sergent tout au plus, quoiqne dans cette
dernière position une certaine éducation
SOil requise.

Pendant gue Jen suis sur ce point, je |
ne pus m’empéeher de signaler qu’un
grand nombre de liculeuunts, de capi-
taines et même de majeurs de la présen-
te force de milice sont incapable, de tire,
on d’écrire un seul mot d’unglais, où de
français. (Ecoutez, écoutez.) Un grand |
nombre d'officiers commissiontés sont
dans la necessité d’employer les ser-
gents pour fuire leurs rapports qu'ils se-
raient incapables de préparer eux-mé- |
mes. Et je regarde comme Lrès mauvais |
le système de faire des nominations!
pour des raisons toutes politiques, ou!
sous l’action d’autres influences, quoique :
les persunnes nommées soient dépour- |
vues de toutes les qualifications requises.|
(Ecoutez, écoutez.) Eh! bien, par les
uispusitious du bill, nou-senlement le
peuple du pays, mais celui d’Angleterre
aussi, verra que nous faisons des prépa-
ratiis qui mettront lé pays en sureté:
pour les temps de danger.
Quant à ce qui regarde le Haut-Ca-

nada, où le système municipal est très-
complet, les cotiscurs sont requis d’in-
sérer duns leurs réles de cotisation deux;
colopnes, Mune indignant les hommes’
de service, et l'autre ceux de lu réserve,
résidant dans lu limite de chaque muni-
cipalité. Par la suite, de semblables
rôles seront préparés tous les ans. Dans
chaque comité ces rôles seront transmis,
sous tn certain délui, au greffier du
conseil du comté qui, à son tour, sous
un nombre de juurs fixés, enrégistre-
ront, sur un livre prépuré à cet effet, en
deux colonnes ces noms-recevant une
rémunération proportionnelle au nom-
bre des noms inscrits. Ce second rôle
sera envoyé au greffier de la paix et
sera du record dans son bureau. Toutes
les fuis que le commandant eu chefju-:
geru hécessaire d'uvoir recuurs nu bal-
lot: ge, le greffier de la paix écrira au
shérif, au juge et au gardien du comté,
lesquels se réuniront et les noms de tous
les hommes de service seront inscrits
sur des morceaux de pugier on de par-:

chemin, comme dans le cas de ballotage
pour jurés. Ces pièces de papier, pur-’
chemin seront mis dans uue urne, et.
les noms de toutes les personnes que
l’on tirer, jusqu’au nembre requis, se-’
ront appelés an service. Les noms des
personnes ainsi tirés, seront inscrits sur
une liste qui sera signée par le shérif,:
le juge et le gardien, et transmis au!
major de brigade, dont le nom sera;
changé en celui de député-adjudant-
général. Les hommes seront ensnite,
assignés si la chose est nécessaire par e:
lieutenant-colonle qui sera nommé pour
les-commander, et c’est alors seulement
que seront nommés les officiers devant
commander les cempuguies. !

(A continuer.)’ i
RY2

- Péoheries du Canada.
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Nous avons regu un volume de 146
pages sur les pêcheries du Canada st lu
pisciculture. II sort de la plume savante
de M. J. M. Lemoine. Ce Mousieur est
déjà bien connn en Cunada comme lit-
térateur fecond et naturaliste distiogué.
Il est l'auteur de l'intéressante Histoire
nutnrelle des viseaux du Canada, d’uue.
Etude sur les découvertes de McClure,!
de Kane et de MeKintoch, dans les
wers poluires et membre de lu Suciété
Littéraire et Historique de Québec. Le
dernier ouvrage de M. Lemoine,comnne
sesautresœuVres, est marqué au coin de
ln science et mérite, à plus d’un titre,
d'être lu et étudié par tous ceux qui
s'intéressent nu développement de nos
ressources. Si lu nature a jeté duns nos
tre puys de nombreux germes de pros-
périté ; si elle nous a donné.des foréts

charpenterie, un sol fertile et des lieux
de pêches les plus riches du monde,il
fiut de notre côté travailler à féconder
ces germes de prospérité en faisant ce
qu’ils nécessitent. Or, c’est la perspecti-
ve de ce résultut qui a inspiré à M. Le-
moine’ l’henrcuse idée du travail qu’il
vient de publier en un volnme ‘sous le
titre : * Les Pêcheries du Canada.” M.
Lémoigne a compris toute l’importance  

, babilemeut des fautes que pourrait commestre

! nullité politique d'où sis a'étuieut sortis que

riches en bois de construction et de|ë

en démontrant le prix, et son étendue
comme objet exploitable. Il divise son
travail en deux parties. Dans lu pre-
mière, il traite de la pisciculture ou pro-
pagation artificielle du saumon et de la
truite ; dans la seconde, il s'occupe. de
la pêche à l’eau profonde.
Comme unle voit le plan est clair et

fécond. :
L'auteur, en nous parlunt de la pisci-

culture nous fait voir que “ c’est un art
qui a pour objet de rendre les eaux aussi
productives que la terre, en répandant
les semences d'une abondante et utile
récolte, dans tous les lues, dans les ri-
vières, dans les ruissea x, dans tous les
endroits que la plus faible source arrose
et d'augmenter partout la surface ferti-
le et nourriciére du’ globe, de laquelle
nous tirons nos véritubles trésors.” Puis
il traite de Papplication de cet art an
Cunada ; il nous parle de lu méthode
moderne, de la manière dont elle est
suivie en France ; il nous donne de
précieux renseignements sur lu pêche à
l’eau profonde, sur In pêche de la morue,
du Veau-Marin, dela Baleine et du

Marsouin. M. Lemoine nous parle en-
core du Traité de Réciprocité avec les
Etats-Unis et de mille autres choses
aussi curieuses qu'utiles.
Nous recommandons spécialement cet

ouvrage à tous ceux qui hous lisent.
 

ATELIERS TYPOGRAPHIQUES DT JOUR-
NAL LE PAYS.--Onexécute à cos atoiiers toute
especs D'OUVRAGESDE VILLE, tels que
LIVRES, PAMPHLETS, ete, avec godt et à
des prix modérés.

LE PAYS.
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Quessc, 23 avril 1823,

LES FAUX PROPHÈTES.

Avant la session, M. Cartier donnait quinze
jours de vie au ministère, à compter du discours
d'ouverture ! M. Morin, devenu ie perruguet de
M. Carlier depuis qu'il west plus le sollicitenr-
général du Bas-Cuoadu,—~et tout démontre que
cn n'est que depuis sa chute qu'il est dans sun
vrai role - M. Morin, dis-je, répétait fidelement
les paroles de celui gui U's tenu sous ie fouet
depuis trois ans! M. Cuuchon, le pius furieux
daus ses convoitises de tous les dé:appuointés,
ne conseatuait à donuer quo trois jours ; il « lui
aussi, son perroquet dans oblique personne de!
M. Langevin, et M. Langevin disait aussi, com-
me de rnison, Irois jours, pus Une minute de
plus
Malgré les prédictions de ces quatre puis-an.

ces, le ministère n warché eans difficulté nucn-
ne jusqu'à la vacacce, Pendant la vacance, mè-
mes prédic:ivns. Les deux chefs a- nongaieut ln
reprise de possession des chers fuuteurls, e: les
deux perroquéts, le jour de la rentrée, répé-
taient l'annonce dans tons les recoins d
légis-atif. Cets fuis, c'était sûr :
faire ls gouvernement, par exemple, en présence
de la motion de M. Alleyn à propos des Ayl-
wards 2 11 alinit foudre comme de la cire dev nt
les brûlantes +t eympatbiques paroles de M-
Cartier et de M. Canchon pour ces victimoa :
d'uug ouvernewmeut burbure et euuvige.
On se rappede, néunmoies, quele pitouse mi-

ne fit le pauvre M. Alleys avec sa motion et
comme il fut obligé de s'étouffer avec en l'Avu-

| lant. Ces joura derniers encore, tous les organes
de In corruption en larmes prédisaient la chute
du iwinistére pour demain (vendredi), et cette
fuis, c'était tellement sûr, que l'on à écrit aux
omis de Montréal qu’ils pouvai.nt parier à coup
sir. La jubilation « été dans l'honnêle camp ‘
pendant a peu près douze beures. Je ne vous
dirai que dans Da prochuine d’où venait celle
grande joie.! : ; ; |

En uiteudant, jo puis vous dire quo la vote
d'avant-bier au eoir, aur le Lill de M. Wilsuu
pour limiter ie patronage des juges de comté
duna le Huaut-Canada, est veuu jeter le désarroi
chez messieurs du pillage. On devait buitre le
gouvernement et Ou a‘est trouvé battu par une
tanjorité de 15. Vus pouvez regarder ce vote
comme le coup de grâce aux grrrirandes espé-
rances du grrrrrand parti.
Ov commence eufin à comprendre gne l'ux

est repoussé nvec dégoût pur l'upiuiou da in
cbarabre comme par celle du pays.

ON 8% QUERELLE.

M Cuurbon s'est luncé à corps perdu
duns l'indiscipline. JI résiate à M. Cartieu. il ini
signifie même nsgez clairement qu'il est temps
pourlui céder ls place. à lui, LE FLUS (LLLSTSk
CAUCHON de la province, Ce que personas ad
co “cute, ?
Le camp esten pleurs. Ona cesse de PRED RE

on ge contente d'enrager en dedans. Os aout
que l'on enfonce daus un sable mouvant ; H.
Cartier nd plus l'air triomphant, M. Cauchon
menace eucore, iünis M. langevin reutre eu
terre M Curtier se sent nb-ndouné et va enfin
voir tomber gur lui de tont son poids l’avalancke
du mépris public que Ini ont mérité ses srubi-
sons.

Cela eat compris aujourd'bai dans la législa-
ture, genti par les deux partis.
On s'apperçoit que le dernier gouvernement

W'était plus que Loiéré pur aes nmis, que ses ue.
tes de malacministration le sapent à toujours
de déchéance, BI. Cartier à mis bien «tn teaups
à comprendie cela, mais M. John A M:Dupald,
qui s un bien autre iostiuct des affaires et des
situations, lui a dit, pusuft-il, qu'il était impos-
sibie pour eux © reveuir sitôt, que l'opinion leur
étuit incoutestablement hostile, ot qu’il fallnit
savoir s'élimiuer pour quelque temps et profiter

le g uvernemeat actuel,
M. McDonald apièché dansle désert, parce

qu'il pariait à des hommes qui avaient trop
goûté au pillage pour y. renoncer volontaite-
ment. wien que le verdict définitif de lu légis-
lature et du -pays ne peut jas rej-tier dans la

pour le malheur du coffre.

UN AUTRE FIASCO,

M. Morin à tean à faire une nouvelle 4 ition
du franco de M. Alleyn à propos des Aylwarda.
il a pris pour anjet d’une motion de non-con
fines ce respecté personnage qui a nom Louis
Archambault ; ceule déplorable victime de M.
Cartier lui-même qui l'a mis à la porte.

M. Morin a done autré sur lrs ordres du jour
une motion de censure coutre le gouvernement
à Dropos de In décuafiure de gon respectable
ami Ebbien, cette motion de censure oN n'o-
sera pas l'amener devant ln chambre, et ox va
piteusement le laisser /pourrir‘aur les ordros du
jour. Exactement comme celle relative à ce fi-
déleemployé, M. Tassé-d'Iberville. Je le vréJis,
parce que pour ceux qui voientles chose « de leurs
yeux ici, il est évident que l'oN ne peut amener
cola sans ae couvrir de ridicule,
M; Murin ee proposait sussi de fuire une mo-

tion analôgue en fuveur du célèbre Tox : 1oyis
il lui à été aignifié que s’il commettait «ette bé-
vio, elle serait accueillis parsa tel rire humérie
qua, des deux côtés de la chambre, qu'il « cru
prudentd'y renoucer.
Tout cela prouve comme on est FORT. Dans

tous les cas, il faut que l'on ait bien compléte-
ment perdu la tête pour espérer de renverser un
ouvernement en mettant sur le tepis de pureil-

les individualités.
Non, on s’apperçoit, depuis deux jonra, que lox

est bel et bien-irrévocablemen: perdu. Une sim-
ple modification de quelques mots à une mesure
importante aura sui pour tuer du coup toute la
coterie Cartier-Oainchon. CL

D'nujourd’hui les vuntories d'enfants vont ces-
zeretis noble phulunge- V4 ronger son pain
avec débespoir. . "6 : Lo
Ab! comme c'est tristu ! bon Deu ! OR était

ai bien disposés à recommencer à faire jouet ces
doigts si celifaet qui out déjà ramsasé ai net ! !

J'aff-e toutes uns sympathies lea plus profon- de cette source de revenu ; il désire l’u-

RÉTABLISSEMENT DES LUIS D’USURE.

Le bill tel que refondu pour rétablir les lois
d'usure w été adopté par lu chambre sur divi-
siou de 65 contre 44. Il est incontestable que
l'abolition des lois d’usure n causé des maux
sérieux dans les campagnes.I! est devenu évi-
dent que la propriété agricole avait besoin
d'une protection contre l'avidité des spécu a-
teurs. Depuis l’abolition des lois d'usure, les plus
odieuses transactions sont devenues communes
et la loi les autorisant par son silence, ia honte
ne s’y attache plus comme autrefois.
Qué le commerce soit lnissé libre, je le con-

Çois, Car là les profits peuvent souvent être su-
bits et considérables et justifier le paiement de
gros intérêts. La propriété foncière ne produit
pas #ssez pour permettre ces écarts des saines
règles de l'emprant. - .
On prétend que le rétablissement des lois

d'usure empéchera les capitunx ungluia d’uffluer
ici, Si l'intérôt. est fixé à 7100 (je i'nimernia
mieux à T, mais il est difticile de le Sxer à ce
taux en préseuce du fait que plusieurs compa-
gnies sont autorisées, par des lois spéciales, à
prêtes à 8) l'argent viendra tout autant avec les
lois d'usure que sans elles. De plus, les gens
maugés par les requins de lu spéculation sordi-
de pourront obtenir, des cours de justice, l'an-
aulation des C--ntrat« trop odicux ou ues con-
ventions trop désuntreuses pour le pauvre, que
la nécessité, le pressant besoin empéchent. quel-
que fois d'apprécier sainemeut les conséquences
d’un engagement,

LE BILL DE MILICE.

Lo Journal de Québec a voulu faire de l'esprit
surle gouvernement & propos du bid de milice,
mais les faits se sont chargés de faire de | esprit
aux dépens du grand parti ef de le forcer de
se laire. Après des tuquineries et questions fui.
tes pour embnrrasser, les questionnecury ont 616
réduits au silence et se sont apperçgus que le
bi.l passeruit malgré oux.

Nouvelle cause de chagrin et d'abattement.
llen vivadra bien d'autres. Le glns de Ia cor-
ruption et du pillage remplit toute l'atmosphère
de Québer.

UN PETIT FAIT DE PILLAGE.

On vientd - découvrir qu'une somme de$800,qui
avait été avancée à l’un'des cumiés des towu-
ships de l'Est, pour acheter des grains de se-
tmence, et qui u éte remboursée à l’un des plus
gros bonnets de l'ancisone administration, n'a
jumais pu trouver la route du cuffre, et est ro-
tée duns les touins de cet honorable gros bonnet.
Je vous donne le fait comme certain. D'ici à
quelques jours la question s'éluciders et le nom
du gros bunuet en sortira. Jene le donnera.
donc pus de avite,

  

Affaire Beaubien,
 

Voici les deux dernières correspon-
dance auxquelles à donné lieu l’enquête
quis’est faite sur l’accident arrivé au
major Beaubien lors du combat simulé
du 10 murs dernier :

ç Distriet militaire, No. 11, B-C
Bureau du major de Brigade

{ Mootrénl, 10 avril 1863

: MONSIEUR,

J'ai beaucoup de plaisir à vous en-
voyer ci-aunexée copie d’une lettre re-
que du département de l’Adjudant-Gé-
néral, contenant l'opinion de Sun Ex-
ceilence le Commundant en Chef, de lu à palnis |

que pouvait;

tire douleur doigts de À. appe : Ls
des À Ja légitime douleur des dolgus de Cave construite par MAI. Miller et Cie, pour jusqu’à l’extrémité de tive

conduite du Lieutenant et Adjudant
Beaubien appartenant a votre corps, lors
de l'accident arrivé pendant le combat
‘simulé du 10 ult.

Jai l'honneur àêtre,
Monsieur,

Votie tréa-obt. serviteur,
J. MACPHERSON,

Major,

Major de Brigade.

(Signé)

Lieut -Col. COURSOL,
Comimnadant le 4e Bataillon
on ** Chus’eurs Canadiens,”

Montréal. -

Département de la Milice,
Bureau de 1'Adj.dant-Général,

Québéc, 9 avril 1863.

MONSIEUR,

En réponse à votre lettre du 3 du
courant me communiquant l'opinion de
la Cour d'Euquête chargée de s’enqué-
riret de faire rapport touchant l’ucei-
dent arrivé dernièrement au Lieutenant
et Adjudant Beaubien du 4e bataillon
des Curubiniers Voluntaires, ou “* Chus-
seurs Canadiens,” vous aurez la honté
d'infurmer le Commandant de la Force
Active, ufin que cet officier en prenne
connaissance, gue Sou Excellence le
Cummundant en Chef a désiré que jex-
prime sun approbation dans la eunduite
du Lieutenant et Adjudunt, laquelle lu
parait avoir été excessivement conci-
iiunteduus toute l’affnire.

Je demeure, Monsiour,
Votra obéisannt serviteur,

| (Signé) A pz SALABERRY, Lt-Colonel,
. À. G. Milice,

B.-C
Major MACPIHEVSON,

M. B. 11e D. M.
Montréal.
————©

Nouvolles Etrangères.
—

 

RTATS-UNIS.

Lebruitaconruavanthierque le général
Houker s'était Mis en marche avec toute
sou armée pour passer le Rappahannock
à Purt-Boyul, à vingt milles au-dessous
de Frederuksburg. Lu pointe du géneral
Stoneman au gué de Kelly n’aurait été
qu’une feinte pour donuer a penser a Ro-
bert Lee que le communduut en cuefdes
forces fedérales avait l’intention de ten-
ter le pussage en cette endroit. Enfin,
Lee péuétrunt le projet de Hooker, aurait
rappelé en toute hâte Hill et Long-
street, ce qui expliquerait l’abændon du
siége de Little Wushington et des opé-
rations sur la,rivière Nansemond dans la
Caroline du Nord, abandon qui
delivre le général Foster dont les
communications se trouvaient cou-
pées de toutes parts.

Il est confirmé par une dépêche spo-
ciul reçue à Wushington, le 24 que
Pamiral Porter à enfin réussi à forcer
avec sa flotte le pussage devant les
butteries rebelles de Vick-burg,sans ava-
ries, excepté, toutefuis, un transport qui
a.pris feu en face de la ville et qui a
brûle. De l’autre côté du ‘Misissippi, il
parait, d’après des uvis reçus do lu Nou-
velle Orléans par le steamer Gorge
Washington, qu’une batailleétait enga-
-gée entre les troupes du général Bunks
et les rebels commandés par Magruder.
Cette dernière nouvelle n’a rien d’offi-
ciel. -
Le 4 courant, un grand steamer, le

Virginia, u quitté les eaux angluises de
la Clyde. Le Virginia est ostensible-
ment destiné au guuvernement confé-
déré. Il est parti avec ceut hommés à
bord, engagé à Livetpool moyennant
une haute-paie et la promesse d'avoir
une belle purt aux prises d’argent. Un
autre navire est prêt à sortir de la Cly-
depour la méme destination. Eu revan-
che le gouvernément anÿlais a mis
embargo sur une petite cununniédre,

lée Alexandra, et probublement 

le compte des confédérés. L'Alexandra
est un petit steamer à hélise, en bois,
de 120 tonneaux. Le Virginia est un
steamer au moins aussi fort et aussi ra-
pide que l’A/abama. ;

MEXIQUE.

Les dernières nouvelles reçues du
Mexique annoncent qu’un grand com-
bat a été livré sons les murs de Puebla
entre les troupes françaises commandées
par le général Forey et les troupes
mexicuines sous le commandement du
général Ortega. Les rapports se contre-|
disent sur l’issue de cette bataille. Les
uns prétendent que les françuis ont es-
siiyé une sanglante défaite, d’autres
disent, qu'après avoir été deux fuis re-
poussés, ils ont fini par triompher. ’

EUROPE.

Le Persia est arrivé avant hier a
New-York avec des avis d'Europe jus-
qu’au 11 courant.
On annonce que la France, l’Angle-

terre et l’Autriche ont envuyé à la Rus-
sie des dépêches simultanées au sujet
de la Pologne. Ces dépêches sont ami-
cales, mais elle ne blâment pus moins
la conduite de la Russie. Celle-ci fuit
de nouveaux préparatifs ruilitaires, et
elle ne s’en caclie pas. :

Cependant, un ukase Impérial vient
d’être publié qui accorde une amnistie
générale à tous les lusurgés polonais
duns le royaume et duns les provinces
de l’Ouest, à la condition qu’ils mettent
bas les armes et qu'ils retournentà leur
ullégéance du 13 mai.

 

FAITS DIVERS.

SOCIETE PHILHARMONIQUE. — Vu les
concerts qui doivent avoir lieu à la sulle
Nordheimer lundi et mardi prochains,
les membres de la suciété phitharmoni-
que sont priés de se réunir pour la répé-
tition, mercredi soir, le 29, duns la salle
du troisième étage.

GRAND CONCERT.—Lundi,le 27 cou-
rant, il y aura uo grand concert à la
Salle Nordheimer en fuveur de la
Saile d’Asile du Foubourg Québec. Ce
concert promet beaucoup d'intérêt ; Si
l’un veut reférer au programme que
nous publions plus loin, l’on verra que
tout a été fait pour rendre cette soirée
l’une des plus amusantes et des plus
brillantes que nous ayous eues jusqu’à
présent dans Montréal. Notre remarqua
ble troupe de Montagnards Canadiens
figureru pour la première fois en grand
costume. Ce costume est riche et est
d’un grand goût.
Madame Thompson,

Louis, Dlles Lecours
qui ont déjà excité tant d'admiration,
ninsi que plusieurs autres amatenrs dis-
tingués sont charges des frais de la soi-
rée, Nous ne doutons pas que le public
de Montréal n’assiste en foule a ce cou-
cert, tant pour encourager le talent que
pour favoriser une bonne œuvre.

 

 

Madame St.
et Regnand

JARDIN BOTANIQUE.—Noiis apprenons
avec plaisir que le comité nommé à
l’assemblée publique, le 16 mars der-
nier, pour préparer un rapport au sujet
des pourparlers qui ont eu lien avec les
directeurs de l’Université McGill dans
le but de créer un Jardin Botanique, a
terminé dernièrement’ ses travaux, Il
soumettra son rapport à la prochaine
assemblée publique qui sera convoquée
à cet effet mardi, le 28 courant, dans
les salles de la Société d’Histoire natu-
relle. Nous espérons que le public s’em-
pressera d'assister à- cette assemblée
dont l’objet est d’une si haute impor-
tance.

INSTITUT DES LOIS.— Séance du 24
avril. — Lecture d’un “essai sur les
principales phases de notre droit, depuis
la conquête” par M. Charles de Lori-
mier, étudiant en droit. Discussion de
la question suivante : ‘* Les vœux reli-
gieux eutraîuent-ils la mort civile en
Canada ?”* ‘

INSTITUT MEDICAL. -— Séance du 18
avril 1863.—Président M. A. Desrosiers
-—Officiers présents : MM. Provost, Du-
fresne, Lefebvre; LeCavalier, Ruy, He-
bert, Bazin et Côté.— Lecture et adop-
tion du procés verbal de la dernière
séance.— M. le Chanoine Fabre lecture
sur ‘ les devoirs du médecin envers lu
société et les devoirs de celle-ci envers
l’homme de l’art.” Des remerciments
lui sontvotés sur motion de M. Dufresne
secondé pur M. Archambault. M. le Dr.
Bibaud présente ensuite à l’institut,
vingt-quatre ouvrages de médecine et
quinze numéros de journaux donnés à
cette institution par M. J, B. Curtins
Tresiler. Proposé par M Provostsecondé
par M. Dufresne, que le avcrétaire-cor-
respon Junt accuse à M. le Dr. Trestler,
réception de sun généreux cadeauet
qu’il lui soit présenté les remerciments
de l'institut ; que le Dr. Trestler soit,
de plus, invité à fuire partie de l'institut
médical en qualité de membre hono-
raire. Adopté. Co
Lu séunce s’ujourne sur motion de M.

Girard, secondé par M. Hébert.
Par ordre, a

L. LEPEBVRE,
Sec.-Arch, I. M.

DÉBACLE.—Un amide l’Industrie nous
informe que la débacle sur la rivière
du Lac Ouéreau a causé des
dommages considérables. La chaus-|
sée du moulin de M. de La-
naudière ainsi qu’un magnifique pont
ont été brisés et emportés. Une partie
de ses écuries a aussi été démolie. Le
dommage est estimé a £1000 ou £1300.
Au Villuge de l’Assomption, les eaux et
les gluces de la rivière ont détruit 3 ou
4 maisons, plusieurs écuries et hangars.
Elles ont entraîné et balayé yne gran-
de quantité de bois appurtenant 4 la
Compagnie du Richelieu. Plusieurs cul-
tivateurs ont aussi perdu du grain et
des animaux. A

Les villages de Berthier, de Laval-
trie, de St. Sulpice, de Varenneset tou-
tes les isles ‘situées dans le voisinage
de ces lieux ont egalement souffert de
la crue des eaux. Dans plusieurs mai- |

+

i

nier, à l'âge de 38 nus
Ecr”, Marchand de meubles de Montréal.

tend jusqu’à la Longue-Pointe. Leg
eaux sont baissés de 8 à 9 pieds, et on
n’appréhende plus aucune inondation

, —Deux accidents déplorable sont ar.
rives cette semaine snr le Canal Lachi-
ne. Un ouvrier du nom de Barrette qui - i

travaillait sur un vaisseau fit une chip .
duns laquelle il s’est brisé les reins ;il
est très en danger. Un autre ouvrier, dy
nom de Guénette, qui travaillait égale-
ment sur un vaisseau, s’est tué en tom-
bant du haut en bas du bâtiment.
—Un gros navire est passé’ devantla

Pointe aux Pères le 21 couraut.

—L’Anglo Suzon sera le ‘premier va-
peur transtlantique qui nous arrivera ce
printemps, Il a da faire voile de Liver.

l’le 16 et sera probublement à Qué-
ec, mardi prochain.

ÉMEUTE.—Une dépêche d'Halifux an-
nonce que le 16 avril au svir une émetey
a eu lieu en cette ville. Il parait que 300
soldats sont sortis des casernes etsé sont
rués sur les citoyens paisibles. Un déta-
chement d'artillerie est parvenu, uprès
bien des efforts, à faire rentrer les soi-
dats dans leurs cusernes ; muis duns la
mêlée plusieurs individus tant parmi les
citoyens que purmi les soldäts ont été
blessés. La dépêche ne mentionne pus
la cause de cette échaffuurée,

—Montant déjà publié, $1,719.10 ; hon.
Luis Renund, $100;J Frotisgham, 40;
Fabre et Gravel, 30 ; P Delurme, 10 ;
Smith et Cèctirane, 10 ; Ogilvie et Cie,
10 ; Green & Suns, 10 ; Paul Hua, 10;
A Robertson, 10 5 Louis Chaput, Filset
Cie., 10 ; Louis Boyer, 10; RR. PP,
Oblats,10; Ad Majorem Dei Glorium,10;
Charles Gareau, 7.50 ; G U Lairemière,
5 ; J O Lantier, 5 ; Corse & May, 5 ; À
Thurbert et Cie., 5; Louis Perrault, père
5 ; H B,5; Ringan, Rinluek, 5 ; John
A Evens 5; Johu J Reeves, 53 Du-
fresue, Gray et Cte., 5 ; Muir, Ewan et
Cie.,, 5; Shannon & Bro., 5; F X $t..
Charles, 5 ; Nazaire Mercier, 5; AC
Trutean, 5; L C Gravel, 5; Franguis
Guenette, 5 ; Dawson & Bro., 5 ; Fran-
cœur et Giroux, 5; Det J Sudlier, et
Cie., 4 ; O McGurvy, 4; S English, 4 ;
Frauguis Contant, 4 ; R Wouds, 3 ; Ju-
mes Dunelly, 3 ; J Det Cie.,3 ; John
A Leclerc, & 3 J Aitken et Cie., 2; Rin-
gland & Ewurt, 2 5 J Martin, 2 ; J Gur-
don, 2 ; M & B, 2; Popham et Sinclair,
2 ; Thomas Patton, 2; F Mullins, 2; L,
E Morin,2; J N Beaudry, 2; Léon
Derome, 2 ; A Dumouchel, 2 ; C Lorge,
2; GL Perry, 2; John McDonald, 2;
E J Banckroft, 2; J Muir, 2 ; J C Me-
Laren, 2 ; James Baylis, 2 ; S Lesage,
1; L A Jette. 1; Robt Erwin, 1; Mi-
chel Bergue, 1; W Laing, 1;1 Muaillet,
1; Joseph Léveillé, 15 W Dalton, 1 ;
G Brazeuu, 1; J M Papinean, 1; JG
Kennedy, 1.50 ; Ed Desrochers, 1; J
D Vallée, père, 1 ; E Hudon, 1, Adams
et Cie, 1 ; À À Meilleur et Cie, 1.75 ;
James Walker, 1 ; N Samuels, 1;J J}
Muoure, 1; G Dackers, 1; F Gauthier,
1; Ami, 1; N Wilson, 1;G Graham,
1;J Mathews, 1; A Douglass, 1; CC
Snowdon, 1; A MR et Cie,,1;D
Ramsuy, 13 JS T, 15 J Douglass, 15 J E
Rafter, 1; A Desrosiers, 1; Amis, 12.75;
Amis, 25.12.—Total, $2.230.82.

CHS F. PRATT
Trésorirr

—Voici quelques détails pris eutre
mille, (armceux que dounent les jour-
naux apglus sur lu corbeille de la
jeune princesse de Gniles :

s Nous citerons d’abord autant de
bracelets en diamants qu’il y a de de-
moiselles d’honneur, c’est-à-dire quator-
ze. Chaque bracelet est murqué du
chiffre des jeunes filles avec leur pur-
trait encadré dans un médaillon.
. “ Le présent de ln reine à sa bru
consiste cn Une parure d’opales et de
diamants, d’après an modèle tracé de
la main du Prince Albert pour le muria-
ge de ln princesse Alice.

« Le diudème de la mariée est daus
le style grec, orué, aiusi que le collier,
de perles et de diamnnts. Le collier est
formé de rangs alternés de diamants et
de perles, et festonnés de perles diaman-
lees ; au centre est un meédaiilier de
perles splendides, bordé de dismants
uvec des pendants en forme de poire.

“ La broche n’a qu’une seule perle
au centre et une plus petite de chaque
côté ; le tout entouré de diamants et de
perles diamantées. Lu bugue de maria-
ge est furmée de six pierres : un baril,
deux émeraudes, au rubis, Une turquoise
et une jacinthe. Elle est marquée aux
initiales C. H, J
“ Les ouvriers d’une des premières mai-

sons de gunterie de Paris ont été chuisis
comme seuls expables de faire des gants
(lignes de la corbeille de la princesse
Alexandra. Tis out regu la commande
d’une maguifique boîte contenant dix
paires de gants. Chuqué' paîre coûte
200 franc, et chaque gant purte brudé
eu filigraues d’or et d'argent,sur le dos
dele main, les chiffres entrelacés du
prince de Galles et de su fiancee.”
PILULES D'HOLOWAY.—LIndigestion, la

fluctuosité, les uffections bilieuses et du
fore, la débitité nerveuse et. générale

-| sont guéries promptement et radicale-

ment par ces remèdes inestimubles.
Non-seulement ces pilules font dispa-

taître la maladie, muis elles ont ussez

d’efficucité et:de puissance sur le systé-

me pour le rendre à l’avenir exempt de

 

maladie. En vente partout.

MARIAGE.

A St-Roch de Québec,le 20 du présenmon
par le Révérend 'Megsire Joseph Catellier. H.
HILAIRE PROVENCAL, de St-Henri de Mos-

couche, à Dile MARIE EULALIE MILLER, de

Québec. ’

DECES. ;

En cette ville, le 22 coûrant, après one MA

ladix de 4 mois, snuffer © avec uue résigantion
wriiment chrétienne,
vigne, Âgé de.42 ans. :

M. Olivier Tessier dit Lu

le 24 mars der”
A Kingston. Jamalghe, W. 1, Lyman Jones

et 6 mois, sons, l’eau s’est élevée jusqu'aux fené-|
tres. Le dummage est partout très:  PAIXDESMARCHESDEMONTHBAL

  

  

  

rand. ; 6 sotñ sur Zes lieux-mémes.
5 Le débâcle s’est faite le 21 sur Une , Corrigés avé soi 29 avril 1863.
partie du Luc St, Pierre. En passant | $
‘Trois-Rivières, la glace a emporté les Farine.parquintal.. 0
quais de la compagnie du Richelieu, et Farimed’avôine do... 680
a causé de grands dommages des deux Farine de Blé-d’inde..---""" © 9% 3 9
côtés -du fleuve. lo. te cf Lépt lib ine venues ases ne 2 Cu :

ci, devantlu ville, le chenal-épt libre aus
> e quais, et 267 See So riveree QU À '
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